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puis ce temps que l'on a appris conm-
ment on adoucit le poime.

A qelqu'un qui lui a.urait deman-

dé.ce quil était allé sentir là, il au-
rait répondu qu'il y avait été nithó
par l'odeur de ce;te denrée que le
deuiîème garçon .du magasin était

alirs.en train de moudre.
Tout près du moulin se trouvait

une caisse contenant du poivre en
grains mêlé à d<es morceaux et miettes
de biscuit.

Il n'en fallut pas davantage pour
donner à ce crieux le mot de l'é-

n e. calcula à l'inst nt le béné-
fire que pouvaitirapporter ces re -tes
ainsi utilisés et vendus, et ce calcul
lui donna une haute idée de l'c-ono-
unie du marchand qui a trouvé ainsi
le moyen de vendre un franc et seize
sous la livre les miettes d'un article
dont le prix n'est que de six deniers.

Pir pîiusieurs personnes d'une autre
origine que la nôt.re,.j'ai entendu dire

(luele frarîço-.canadier neter dait ni
le. commerce ni les affaires ; pour par-
ler ainsi, il fallait donc qu'elles ne
connussent pas lindustriel qui fait le
sjet de ces lignes ?

Rare Speculation.
M. lector Bête-Pean, est un

syéciultuur émérite. 1l vient,rappmortc
.Cri-Crid'inventer un mnoyen de

Senrichir rapidement. Il achète tous
les boutons de cuivre qu'il peut trou-
ver, à raisdn de six sous la douzaine,
leur coupe la queue et les fait passer
pour des so.s, faisant ainsi un bene-
fiee net de cent pour cent. Plam dite
quîtes.

Il doit, ajoute M Cri-Cri, spéculer
sur les oiseaux blancs printemps.

UN PLAISANT.
Un flâneur rencontrant un jotur un

charrEtier qui conduisait une voiture
attelée d'une mauvaise rosse, lui dit
au charretier:-" Comhtn ton che-
val ?"-Celi.ci, sans s'émouvoir,
lève la queue de la hôto, et dit au
plaisant --" Entr--z dans 'arrière-
boutiite, none nous arrangeron.

AVIS.
L ' suivant se lisait dernière-

mInt à Ia tatin du chemin de fer du
Gra1.1 Tr-ne ' Les voyageurs sont
prié's d voir soin le ne confier heur
bagage qu'unx emplyés' de la cinm-
pagnie, car, l'autre jour, un voyageur
ayant cdnieé sa femme à un ét ranger,
l'aricle a dispairn et l'on n'en a plus
entendu parler depuis."

tjýýOn peut se procurer une
collection. complète de notre jour-
nal en expédiant sous enveloppe
la soi mme dle 50 centins à L. P.
NonIaD, Québec.

Zc3,LA SCIE se vend èhez
M. F.BatzAnrrn, Marchand de

Tabac. N\o. 19, rue DesfossC-s.
chez M..P. itmlT iartinneur-

rança.is. No. 20. rue;Desfbssés
chez M. L. Fisom Ra estauntt
vis-à-vis l'Hôtel Russell. Côte du

alais et u o. '0. rue <le la,
Couronne, Saint-RocR.

TASLLEZUR.

ECEVRA toute conmnande à laBasse-Villo, au No. 5, rue Lamon-
tagne et . S..-Roch, au No. 79,

rue des Fossés. Tout ouvrage sera
exéeutf dans le derlnier goût et granti

de prennère qualité.

EDOUMWL u wOT
MARCH AND-CORDONNIER,

No. , Rue nsn>ss&, Saint-Roch.

MARtCHAND DE QUWCA TLLERIY

ENSEIGNÉ DE LA BOUILLORE,

No. 15.
Encoignure des rues St. Dominiç.z

et .Desfossis, Se. Roeh.

SCULPTEUR ET TOITRNEURt

RUE GRANT, ST.-IROOH

EN FACKz DU MOULIN DC

SMON B DARDB
1 I3LANTE

RUE ST.-NICOLAS,,PAA'IS,

PJERRE ROY

No. 94. Rue. St. Vallier, No. D4..


